
seille rouge. Elle convient aussi parfaite-
ment aux terres quel'on cultive en seiie,
cn blô noir, ou n patates.Quant aux moy-
cns à cmployer pour répandre lit claux,M.
Pavis, prùsiden±t de la Sociétû d'Agricultu-
re de Bourg v-a nous les donner. " Trois
procédés, dit-il, sont en usage pour répan-
Ire la chaux. Le premier et le plus sim-

plc, celui qu'on Cmploie dans la plupart
des lieux où la chaux est à bon irché, la
cudturc peu avancéc ct la maein-d'œuvre cère.
consitec à mettre la chaux sur le sol pur
petits las, éloignés les uis des autres d'une
vingtaine do pieds. Lorsque la chaiux, par
suite de son exposition à Pair, est réduite
cin poussière, on la répand sur le sol, de
nmacnière que la couche soit partout égale.
Le second moyen diffrc du premier en ce*
qui suit : on recouvre chaque tas dle chaux
d'une couche do terre de six pouces à un
pied d'épaisseur, suivant la grosseur des
tas, et Ci sorte que la quantité de cette
terre soit six fuis plus considérable que
celle de chaux éteinte. Lorsque la chaux
commence - se gonfler, on rcniplit de terre
les fentes et les crcvasses qui se font dans
la terre qui enveloppe la chaux, et lorquo
celle-ci est en poussière, on mélange la
terre et la chaux. Si rien ne presse dans
les travaux, on recounmence cette opéra
tion quin:-e jours plus tard, et; cprés ie
troisiémn quinOaine o étend 10 tout sur i
sol. Le troisième procdé consiste a1 faire
lPop-ratioi suivante, c'est lopération suivie
dans les pays les mieux cultils, lorsque
la chauk est chore. On fait d'abord un
premier lit dle terre d'utn pied c'épaisseir
et d'une longueur double de sic lurgeur, on
brise les mottes ie terre, et l'on recouvre
cc lit d'un lit de chaux ;u tormeau <le
chaux pour quarante--cinq pieds cubes die
terre. Sur cette claux oi place ian'scond
lit de terre, puis un second de chaux, et
successivement lutiroisilme de terre et de
chux qu'on recouvre encore de terre. Si

la terre est humide et la chaux récente,
liait à dix jours suffisent pour mettre la
chaux cin poussière. On mélange alors
cette terre e. cette chaux, et Pon emploic
ce niéitngo le puis tard passible, parce qu'il
est jîlus puissant lorsqu'il est plus ancien
et plus parflit. Cette méthode est la plus
suivie en Belgilue,·c Flandre, en Nor-
iimndic ; c'est celle qui nous senble la plus.
stre, li plus utile et la moins dispendicuse
d'appliquer la chaux au sol." Nous voyons
que quelquefois on emploie un autre moyen
de nettre la chaux en pocusière, c'est un
moyen expéditif. On plonge un instant
dans l'eau una panier à ase rempli de
chaux, qu'on xépand iiónédirtcitent en-
suite sur lO soI. En Irlande, l'eniploi de
la chaux connno amendement est trés-ré-
pandu ; néanmoins il y existe une différen-
!e avec l'Angleterre dans la quantité do
chaux employèc.Les A nglais, eux, mettent
sur le iénie esinec de teric que les rain-
çais cinq A six Ibis autant de elnt: que
ceux-ci, mais on n'en comprend pas trop la.
raison. Car on France lit quantité, n-
ployée a scuffi pleinement jusqu r
dPliai et a douné des résultats aussi satis-
faisants qu'on Angleterre'; toitefois, les
terains gras doivent dans tous les cas rc-
cevoir une quantité considérable da ch1ial,
alin quc celle-ci puisse les assainir

Nocs iien ldirons pas avmitage dans id
présent nmiéro sur les Anicuflemnents
inois tiîinerons' dinis la (iraisn e f
vrier les quelques remarqes u ienus
avoi1s à ajouter sur Peilploi de l. chaux,
et nous donncrons quelques explications
rolativement aux autres substances iro-
pres à umender les terres.

( r us voyous par le CaPudien d1 5
courant, que Pdxpositi'n de bestiacux et do
produits d'Agriculture, etc. pour le district
de Quxe, est fixéc ou 9 février p .


